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« Un pauvre crie, le Seigneur entend… » (Psaume 33,7)
Ce sont les mots du psaume 33 que le pape François utilise comme titre 
de son "message" à l’occasion de la 2e journée mondiale des pauvres 
le 18 novembre prochain. Ce sera également la journée nationale du 
Secours Catholique. Ainsi, chaque année, le dimanche qui précède la 
fin de l’année liturgique, le pape souhaite 
que nous vivions ensemble un dimanche 
autrement, une journée pour inscrire dans 
notre vie chrétienne que nous voulons « une 
Église pauvre pour les pauvres ». Je sais que le 
mot "pauvre" fait souvent réagir : Qui sont-ils ? 
Où sont-ils  ? Qu’est-ce que la pauvreté  ? Ne 
sommes-nous pas tous pauvres en un sens  ? 
N’y a-t-il pas aussi beaucoup de pauvretés chez 
les « riches » ? Etc. 
Quoiqu’il en soit, le pape François veut suivre 
cette ligne de conduite non pas pour faire des 
pauvres les « sujets » de notre pitié ou de nos 
« bonnes œuvres » mais pour comprendre la 
mission de l’Église avec eux et à partir d’eux. 
C’est donc bien un point de vue missionnaire 
qui anime le pape François lequel nous invite 
à vivre cette journée mondiale comme un 
moment privilégié de nouvelle évangélisation. 
Dans le n°198 de l’exhortation apostolique «  La joie de l’Évangile  » 
le pape écrivait déjà  :  «  Il est nécessaire que tous nous nous laissions 
évangéliser par les pauvres. La nouvelle évangélisation est une invitation 
à reconnaître la force salvifique de leurs existences, et à les mettre au 
centre du cheminement de l’Église. Nous sommes appelés à découvrir le 
Christ en eux, à prêter notre voix à leurs causes, mais aussi à être leurs 
amis, à les écouter, à les comprendre et à accueillir la mystérieuse sagesse 
que Dieu veut nous communiquer à travers eux… »
Le 18 novembre prochain est donc une invitation à nous faire les prochains 
de ces frères et sœurs que nous connaissons (personnes en précarité, 
malades, seules, âgées, en situation de handicap, migrants etc.) et à leur 
donner ou leur redonner la première place au sein de nos églises et de 
nos communautés chrétiennes. Pensons à nos liturgies dominicales qu’ils 
peuvent contribuer à animer mais aussi à l’effort particulier que nous 
pouvons faire, en ce jour de grâce et de joie, pour partager ensemble un 
moment de convivialité en dehors de la messe (petit-déjeuner ou repas 
partagé, verre de l’amitié etc.) ! Notre tradition la plus ancienne associait 
toujours la table de la Parole de Dieu, la table de l’Eucharistie et la table 
du Frère (Cf. Actes 2, 42-47)  ! Alors n’ayons pas peur de retrouver nos 
racines chrétiennes et d’inviter largement nos frères et sœurs marqués 
par les pauvretés au partage de la « Parole et du Pain » et à la joie de 
l’Évangile !

L’édito

Père Bertrand Godefroy,
Vicaire épiscopal en charge de la santé et de la solidarité

Le troisième dimanche de novembre est 
le rendez-vous annuel pour le Secours 
Catholique : celui-ci coïncide depuis 2 ans 
avec la   journée mondiale des pauvres  
demandée par le pape François. (page 2)
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Scène du lavement des pieds - peinture de Robert Fausser 
exposée en la chapelle saint Joseph du centre spirituel 
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Mgr Armand Maillard, évêque émérite, avant son 
départ, a invité les baptisés de l’Église universelle à faire 
connaître à tous la Bonne Nouvelle et le Christ à ceux 
qui ne les connaissent pas encore.
Le rassemblement Diaconia de Lourdes (2013) a appelé 
les chrétiens à servir la Fraternité, à donner la parole à 
ceux qui sont fragilisés par les circonstances de la vie. 
Le Secours Catholique du Berry est présent dans le 
Conseil Diocésain de la Solidarité et de la Diaconie. 
D’autres associations, ainsi que des personnes en 
précarité, participent à ce Conseil.

Les pauvres nous évangélisent.
« L’option préférentielle de Dieu pour les 
pauvres est de nous laisser évangéliser 
par eux et que la pire discrimination 
dont souffrent les pauvres est le manque 
d’attention spirituelle  » (La joie de 
l’Évangile).
Castelroussains depuis plus de 40 ans, 
nous avons avec mon épouse côtoyé dans 
les années 80, le monde des périphéries  : Bitray, le 
Fontchoir, le Chardelièvre* : une population diverse et 
de cultures différentes dont certains des pays asiatiques. 
En lien avec la paroisse et le Secours Catholique de 
l’Indre, nous avions créé des échanges et des relations 
toujours en vigueur aujourd’hui.

Pas à pas…
Aujourd’hui, les familles se sont plus ou moins bien 
adaptées à notre vie actuelle. Des enfants sont nés et 
même des petits enfants. Il a fallu entre temps s’organiser 
et être créatif. D’où la mise en place d’une pastorale 
des migrants pour accompagner ces personnes dans 

leurs démarches administratives (le Secours Catholique 
avait mis à disposition des livrets permettant aux 
accueillis de trouver l’administration correspondant à 
leur demande), de recherche de travail (beaucoup plus 
facile qu’aujourd’hui), et répondre aux demandes de 
baptêmes d’enfants et d’adultes (un service diocésain 
verra le jour quelques années après).

…mais pas sans toi
Si je retrace ces moments, ce n’est pas pour une question 

de nostalgie, mais pour montrer que ces 
personnes sont devenues des membres 
actifs de nos communautés, chacun à 
sa façon. Chaque événement joyeux ou 
douloureux est partagé. L’accueil d’hier 
n’est pas interrompu. Même si plusieurs 
années peuvent s’écouler entre deux 
événements, les chemins parcourus 
finissent toujours par se rejoindre.
Au croisement de ceux-ci, le Secours 
Catholique doit être présent, c’est 

pourquoi devenir bénévole au Secours Catholique 
permet de s’enrichir des différences de chacun.
Venez partager, venez nous rejoindre.

Jean-Claude Speckens,
diacre permanent

« Si un membre 
est à l’honneur, 
tous partagent 

sa joie.»

(1 Co 12, 26b)

Diaconie

«  Si un seul membre souffre, 
tous les membres partagent sa 
souffrance. »

(1 Co 12, 26a)

2
L’officiel du Diocèse catholique de Bourges - novembre 2018 – Chargé de communication François Chasseriau - Mise en page Jean-Pierre Brunet

Paroles de sans-voix

* Ces quartiers de Châteauroux ont soit été rasés 
    soit totalement transformés.
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1er	 Messe à la cathédrale à 11 h
2 au 8	 À Lourdes, pour l’assemblée plénière des évêques
9	 Conseil épiscopal
10	 Rencontre des confirmands de Saint-Amand puis 
	 des confirmands d’Issoudun
	 Messe à Diou à 18 h 30
11	 Messe à la cathédrale à 9 h 15 et commémoration	
	 de l’Armistice du 11 novembre 1918
15	 Messe pour la récollection des membres de la
	 maison diocésaine
16	 Conseil épiscopal
17	 À Pellevoisin (Journée Bernanos)
	 Confirmation des jeunes à Vatan à 18 h
18	 Confirmation des jeunes au Blanc à 11 h
21	 Intervention sur la formation des séminaristes
	 auprès de l’Union Apostolique du Clergé (Paris)
22	 Participation à la session des jeunes prêtres de la
	 Province (Beaugency)
23	 Conseil épiscopal
	 UDOGEC à Vierzon
24	 Rencontre des confirmands de Sauldre-Loire
	 Rencontre des prêtres du Saint-Amandois
	 Confirmation des jeunes à Saint-Amand à 18 h
25	 Messe à Jouet-sur-l’Aubois à 10 h 30
25 au 30	 Retraite des prêtres du diocèse à l’abbaye de Sept-Fons

Dieu dans la guerre
Conférence organisée 
par Foi et Culture 
avec le père Jean-Yves 
Ducourneau.
► 15 novembre à 
20 h 30 à la Maison 
Diocésaine de Bourges

70e anniversaire de 
la mort de Georges 
Bernanos
3 jours pour rendre 
hommage à cet écrivain 
majeur du XXe siècle, 

reposant au cimetière de Pellevoisin. Plus d’infos sur 
www.pellevoisin.net
► du 16 au 18 novembre au sanctuaire ND de 
Miséricorde de Pellevoisin

L’œuvre de Luc
Conférence du père Cothenet sur Saint Luc au 
sujet de son Évangile et de ses Actes
► 21 novembre à 18 h 30 et le 22 à 14 h 30 – 
Maison Diocésaine de Bourges

Brad’ Livres
Un large choix de livres pour offrir à Noël, 
pour petits et grands. 
► 30 novembre et 1er décembre à la Maison 
Diocésaine de Bourges.

Fête de Ste Élisabeth 
de la Trinité
Sainte Élisabeth de la 
Trinité est fêtée par une 
neuvaine de messes du 
7 au 17 novembre à 19 h 
en l’église de Farges-en-
Septaine ainsi que par 
une veillée de prière le 
samedi 17 de 20 à 22 h 

et par une messe le 18 à partir de 11h, suivie d’un 
vin d’honneur et d’un repas paroissial (s’inscrire à 
l’avance).

Les sœurs de 
l’Annonciade vous 
accueillent.
Elles vous proposent 
toutes sortes d’objets 

issus de l’artisanat monastique et des douceurs de 
Noël pour vos fêtes de fin d’année. ► Du 22 au 
24, de 10 à 12 h et de 14 à 18 h au Monastère de 
l’Annonciade à St Doulchard.
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Pour clôturer les manifestations liées au centenaire de 
l’armistice 1918, différentes célébrations auront lieu 
le dimanche 11 novembre dans tout le diocèse, pour 
faire mémoire aux millions de morts et notamment, 
pour les 17 prêtres du diocèse décédés sur le champ de 
bataille.  Moyenne d’âge : 38 ans.
Leur nom sera égrené lors de la messe solennelle 
célébrée à la cathédrale St Étienne ce dimanche du 
11 novembre à 9 h 15.
Souvent aumôniers militaires, brancardiers, engagés 
volontaires pour certains, tous ont été reconnus 
par leurs camarades et leur commandement pour 
leur courage, et leur dévouement. De nombreuses 
citations et décorations malheureusement posthumes, 
témoignent de leur sang-froid, de leur bravoure et de 
leur vaillance en portant secours aux blessés.

Mémoire également aux 67 séminaristes et élèves-
séminaristes, dont certains noms sont inscrits dans 
la chapelle de la maison diocésaine. Moyenne d’âge  : 
26 ans.
Deux livrets relatant leur parcours ecclésial et militaire 
seront apportés au moment des offrandes. Ils seront 

11 novembre 1918

« Heureux les 
artisans de paix, car 
ils seront appelés fils 

de Dieu. »
Mt 5, 9
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Hôpital n°100 à Bourges devenu lycée Jacques-Cœur, proche de l’église du Sacré-Cœur

Un séminariste

conservés aux archives diocésaines  ; une copie sera 
déposée à la bibliothèque diocésaine.

N’oublions pas aussi tous les prêtres mobilisés, 
laissant leur paroisse pour 3 ou 4 ans, ayant côtoyé 
les souffrances, les privations, voir l’emprisonnement, 
et qui sont revenus en paroisse reprenant leur service 
pastoral. Nous avons peu de détails et de témoignages 
sur cette période de leur vie  ; discrets étaient-ils, 
discrets, ils sont restés.

Soulignons enfin la présence de trois mobilisés nés dans 
le diocèse devenus évêques du diocèse ou d’un autre 
lieu  : Mgr François Auvity né à Germigny-l’Exempt, 
devenu évêque de Mende, Mgr Louis Fillon, né à 
Vineuil, évêque de Langres puis archevêque de Bourges 
et Mgr Henri Pinson, né à Bourges, évêque de St Flour. 
Deux autres mobilisés nés hors diocèse ont marqués 
leur passage à l’archevêché de Bourges : Mgr Louis 
Dubois, évêque de Verdun, archevêque de Bourges 
puis de Rouen, cardinal et archevêque de Paris, et 

Mgr  Joseph Lefebvre, évêque 
de Troyes, devenu archevêque 
de Bourges et cardinal. 

 François Tridon
archiviste dioccsain adjoint


